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Charles de TOLNAY

REMARQUES SUR QUELQUES DESSINS
DE BRUEGEL L'ANCIEN

ET SUR UN DESSIN DE BOSCH

RECEMMENT REAPPARUS

DEPUIS la parution de la seconde édition de mon livre sur les Dessinsde Pierre Bruegel l'Ancien, en 1952 % plusieurs feuilles de ce
maître, des paysages, une composition à figures 2, des naer het leven
ont reparu qui sont d'une telle importance que nous avons projeté de
les traiter dans un article séparé, destiné à compléter notre livre.
Indépendamment de nous, Monsieur F. Grossmann a entrepris le même
travail et il a publié ses intéressantes remarques sur le matériel addi¬
tionnel dans un excellent article au Burlington Magazine, 1959, pp. 345
ss. D'autre part, notre ami Otto Benesch a publié dans ce Bulletin
même, (N° 1-2, 1959, pp. 35-42) deux copies du célèbre dessin de
Bruegel Le Peintre et l'Amateur et y a traité le problème des copies
d'après Bruegel en général.

1 Charles de Tolnay, The Drawings of Pieter Bruegel the Elder, Londres et New
York, 1925 (dorénavant cité : T.) Une édition en langue allemande est parue
à Zurich, chez Rascher.

2 C'est La Calomnie de l'Apelles, récemment acquise par le Musée Britannique et
publiée par Christopher White, Burlington Magazine, 1959, pp. 336 ss. Ce dessin
nous paraît une preuve capitale en faveur de notre thèse suivant laquelle Bruegel
était un humaniste. Voir : Tolnay, Pierre Bruegel l'Ancien, Bruxelles, 1935,
pp. 7 ss, où nous avons donné comme titre au premier chapitre : « Bruegel
Humaniste ».

Le dessin préparatoire récemment mis au jour pour l'estampe de la Scène de
Patinage devant la Porte de Saint-Georges à Anvers, dans une collection améri¬
caine, ne nous est connu que par une photographie. Il nous paraît bien un
original et il confirme par son inscription nos doutes quant à la date de l'eau-
forte (1553), que nous avons exprimés d'abord dans Jahrb. d. kh. Slg., Vienne,
1934, p. 115, et ensuite dans notre livre Pierre Bruegel l'Ancien, Bruxelles, 1935,
p. 66, note 49 : « La Scène de Patinage ne peut être, d'après son style, antérieure
à 1559, et le graveur, en mettant sur le second état de cette estampe la date de
1553, a certainement fait une erreur de lecture. » Le dessin nouvellement réapparu
porte en effet la date, non de 1553 mais de 1558. (Par contre, Monsieur Auner,
dans Jahrb. d. kh. Slg., Vienne, 1956, p. 75, note 116, croit que la date de 1553
est juste, et aurait été transformée, cinq années plus tard, en 1558. Monsieur
Auner ne tient pas compte du style de la composition et il fait l'erreur de
croire que 1553 ait été la « date originelle » alors qu'elle ne figure que sur le
deuxième état de l'estampe.)
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2. Pierre Bruegel l'Ancien, Le Peintre et l'Amateur. Coll. Vincent Korda, Londres.
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Qu'il nous soit permis ici de compléter la liste de Monsieur Gross-
mann par un Paysage aux Rochers de 1560, par deux naer het leven
jusqu'ici inconnus, et par un dessin également inconnu de Jérôme Bosch.
Nous nous proposons aussi de faire quelques remarques sur certains
dessins déjà traités dans l'article de Monsieur Grossmann 3.

Le Peintre et l'Amateur.

Nous avons considéré jadis le dessin représentant Le Peintre et
l'Amateur de la collection Vincent Korda, Londres (fig. 2), comme une
répétition par Bruegel lui-même du célèbre dessin de l'Albertine à
Vienne, représentant le même sujet 4 (fig. 1).

La feuille Korda est plus grande que celle de l'Albertina. Les
repentirs (par exemple les contours de la main droite du peintre) y
sont supprimés et les parties de marges manquant initialement n'y sont
pas terminées. Tout ceci parle en faveur de la priorité du dessin de
l'Albertine. D'autre part, les lignes du dessin Korda sont d'une grande
assurance; le modelé est plus différencié et plus subtil. Les formes
anguleuses de l'Albertina deviennent ici plus rondes et plus pleines.
De même l'expression des visages est légèrement transformée.

Otto Benesch juge, dans son article de ce Bulletin, que le dessin
de Korda n'est qu'une copie et d'une qualité inférieure à celles des
deux copies publiées par lui 5. Benesch considère aussi qu'une répétition

3 Nous ne traitons pas dans cet article les dessins d'un Portement de Croix à
Vienne et d'un Enfer au Louvre qui furent récemment considérés comme des
copies faites par Bruegel et datés vers 1559-60 par F. Winkler, dans : Nederlands
Kunsthistorisch Jaarboek, 1958, pp. 83 ss. La même attribution à Bruegel fut
proposée par Monsieur K.G. Boon, Catalogue de l'Exposition D. Bouts, Bruxelles,1957-58, rios 43 et 66, attribution qui fut acceptée aussi par Grossmann (loc. cit.
p. 345). L'attribution (idem, ibidem p. 345J de la feuille des Culs-de-Jatte de
Bruxelles à Bruegel nous paraît problématique; la feuille nous paraît plus prochede Bosch. D'autre part, nous ne connaissons pas le Paysage avec une église de
Village de 1562, dans une collection privée, mentionné par Grossmann (ibidem,
p. 345). Quant aux observations judicieuses de Grossmann sur les dessins de
Bruegel au Musée Boymans à Rotterdam (Bulletin Museum Boymans, 1954,
pp. ss et 76 ss), nous sommes heureux de voir nue dans nombres de points
il accepte nos opinions exprimées en 1925 et en 1952 dans notre livre sur les
dessins de Bruegel. Il diverge cependant dans l'attribution du paysage T.A. 8 qu'il
considère comme un dessin authentique de Bruegel remanié plus tard, opinion qui
fut exprimée avant lui déjà par Benesh, dans : Kunstchronik, 1953, p. 79. Après
nouvel examen nous sommes aussi inclinés à accepter la première version du
dessin, bien que la technique nous paraisse plus libre que celles des autres
dessins authentiques. Finalement Grossmann donne, avec W. Cohen, la Résur¬
rection, à Rotterdam, à Bruegel, attribution que nous hésitons à accepter. Nous
ne pouvons y découvrir la main de Bruegel, sans doute à cause de sa mauvaise
conservation.

4 Cf. T. 118 et 119. Cf. aussi idem dans : Les Arts Plastiques, 1948, pp. 455 ss.Remercions une fois de plus l'amabilité de Monsieur Vincent Korda, Londres,de nous avoir gentiment envoyé la photographie et en autorisé la publication.5 Cette opinion de Benesch fut partagée par Grossmann : Bulletin Museum
Boymans, 1954, p. 41, note 4.
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par Bruegel lui-même parlerait « contre le caractère artistique » de cet
artiste, mais nous savons qu'aux XVe et XVIe siècles même les plus
grands artistes ont parfois fait des répétitions semblables : Jean van
Eyck a peint deux fois la composition de la Stigmatisation de saint
François 6 ; Michel-Ange a dessiné deux exemplaires identiques d'une

0 Cf. M. J. Friedländer, Die Altniederländische Malerei, I, Berlin, 1924, pp. 102 ss.
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Pietà dont l'une était la propriété de Vittoria Colonna, l'autre du
cardinal Pole 7.

Le fait que le dessin de la collection Korda était célèbre déjà au
XVIe siècle jusqu'au point d'être copié, parlerait plutôt, cependant,
en faveur de notre hypothèse suivant laquelle ce serait un original.
En effet, la copie de Jacques Savery (Suisse, collection privée), publiée
par Benesch ici-même, n'est pas une copie du dessin de Vienne, comme
l'éminent Directeur de l'Albertine le suppose, mais bien une copie de
la feuille de Korda. Toutes les déviations, dans la copie de Savery, du
dessin de l'Albertine s'expliquent par son modèle, le dessin de Korda:
la bourse du peintre, le pendant de la ceinture du connaisseur, les
lignes courbes dans les cheveux du peintre, la suppression du repentir
de la main. Même les mesures du dessin de Savery sont plus proches
de celui de Korda: (Savery: 314x220mm; Korda: 298x219mm;
Albertine : 250 x 216 mm).

Bien que Jacques Savery ait suivi ligne par ligne le dessin de
Korda, il manque dans son œuvre l'expression de l'épaisseur et de la
souplesse de l'étoffe, et de même la consistance du cuir de la ceinture.
Il reste loin de la qualité de son modèle.

L'autre copie, de Georges Hoefnagel (dans une collection privée à
Vienne), publiée également par Benesch dans ce Bulletin est par contre
une copie d'après le dessin de l'Albertina. (La largeur de cette feuille
est identique à celle de l'Albertina.) Ce dessin était autrefois dans la
collection de J.D. Böhm, Vienne (Benesch). Il était ensuite dans la
collection Max Strauss à Vienne et figure dans la vente Miethke à
Vienne, le 25 avril 1906. Il est d'ailleurs mentionné par R. van Bastelaer
et G. Hulin de Loo, Pierre Bruegel l'Ancien (Bruxelles, 1907, p. 202).

Cette copie de Hoefnagel, exécutée probablement pendant son
séjour à Anvers de 1570 à 1576 (Benesch), témoigne que la feuille de
l'Albertine n'a jamais contenu les parties à la marge inférieure et
à droite que nous voyons dans le dessin de Korda et dans sa copie
chez Savery. (La feuille de l'Albertine n'était, plus tard, qu'à peine
coupée à la marge inférieure et à droite.)

Nous concluons donc qu'il y avait deux originaux de Bruegel du
Peintre et VAmateur. L'un, celui de l'Albertine, un peu antérieur (vers
1560-61), l'autre, de la collection Korda, un peu plus tardif (selon
nous vers 1566-68).

Tous les deux étaient déjà célèbres au XVIe siècle, au point d'être
exactement copiés par des artistes de valeur s.

1 Tolnay dans : Record of Museum, Princeton University, 1953, pp. 44 ss.
s L'influence du Peintre et l'Amateur de Bruegel se reconnaît même au XVIIe

siècle dans le dessin de Pier Francesco Mola : Les Connaisseurs, New York,
Collection Janos Scholz (fig. 3 - Cf. Catalogue de l'Exposition Great Master
Drawings, chez Knoedler, New York, 1959, n° 36, pl. 78). L'artiste italien a dû,
selon toute vraisemblance, en connaître une copie. Une autre copie de la feuille
de l'Albertine, qui porte l'inscription «P. Breugel (sic.) fecit » et qui date proba¬
blement de c. 1580 ss., est conservée au Musée Britannique à Londres (n° 553).



Paysages.
Traitons d'aborcl brièvement trois dessins nouvellement mis au jour

qui appartiennent au groupe des magnifiques paysages représentant
les Alpes. L'artiste les a probablement exécutés, selon notre opinion,
vers 1554/55, pendant et après son retour d'Italie (cf. Tolnay, pp. 15 ss).
Toutes ces trois feuilles sont mentionnées dans l'article de Grossmann.
Elles révèlent une profonde compréhension de la structure géologique
et de la vie de la végétation des montagnes. Elles témoignent aussi de
l'admiration de Bruegel pour la grandeur surhumaine des Alpes, aux
corps énormes desquelles il confère parfois un aspect zoomorphe °.

Exécutés légèrement à la plume et parfois inachevés, leur effet
est celui des études faites d'après nature. Mais une observation plus
attentive montre que Bruegel a combiné des éléments différents étudiés
d'après nature et qu'il les a réunis selon un schéma artistique ordonné
à la manière des compositions italiennes 10.

Le Paysage alpestre, dans une collection privée11 (fig. 4), doit
dater de 1555 en raison de sa ressemblance avec le dessin de Chatswortli
(T., 19) de la même année. Il montre les mêmes montagnes que nous
connaissons par trois autres dessins de Bruegel (T. 18-19-20) et qui
ont trouvé leur forme définitive dans le dessin préparatoire (aujour¬
d'hui perdu) pour l'estampe Insidiosus Auceps (fig. 5).

Dans la feuille qui nous intéresse, les montagnes du fond qui
encadrent une vallée sont presque identiques à celles de l'estampe
Insidiosus Auceps, alors que les premiers plans diffèrent encore. On
peut supposer que Bruegel a exécuté d'abord la feuille de Dresde (T.18),
vue d'ensemble du même paysage et probablement exécutée en partie
sur place. Notons que les proportions des montagnes sont encore diffé¬
rentes et la vallée semble être plus large que dans notre dessin. Une
partie de la montagne, à droite de ce dessin, fut reprise par Bruegel
dans l'estampe Magdalena Poenitens (Tolnay).

Après ce dessin de Dresde (T. 18), Bruegel semble avoir étudié de
plus près les montagnes à gauche dans le dessin de Chatsworth (T. 19)
et dans le dessin traité ici.

Dans le dessin T. 20, Bruegel a inséré d'autres motifs individuels,
comme les rochers du premier plan à gauche et la route du premier

0 Pour Monsieur M. Auner, (Jahrb. d. Kh. S/g., Vienne, 1956, p. 67) l'expérience
des montagnes par Bruegel se réduit ' «un voyage fatigant de quatre jours»,
et il refuse de voir avec nous l'importance que cette expérience des Alpes a eu
pour la conception de Bruegel paysagiste.

lu La méthode que Bruegel a suivi dans les combinaisons des éléments étudiés
d'après nature, nous l'avons traitée jadis dans la revue : Old Master Drawings,
Dec. 1935, p. 37, et dans notre livre, p. 45 f.
Déjà avant, L. von Baldass, (Jahrb. d. Kh. S/g. d'A.K., 1918, p. 1489 a judicieu¬
sement dit : «Es sind keine Naturaufnahmen im modernen realistischen Sinn...
Bruegel trägt vielmehr seine fertige Bildidee bereits in die erste Studie hinein ».

11 II fut vendu chez Sotheby à Londres le 27 novembre 1957 et publié dans le
Catalogue sous le numéro 37 A. Mesures : 247 X 432 mm. Le dessin porte une
inscription plus tardive : « P. Brueghel 1547 ».
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4. Pierre Bruegel l'Ancien, Paysage alpestre. Collection privée.



5. D'après Pierre Bruegel l'Ancien, Insidiosus Auceps (estampe).



6. Michiel van Overbeek, Paysage alpestre. Coll. P. de Boer, Amsterdam.



plan à droite qui seront utilisés également dans VInsidiosus Auceps,
ainsi que A.E. Popham l'a remarqué (Burlington Magazine, 1949,
p. 319).

La disposition des masses des montagnes du fond étant la plus
proche de celle de l'estampe Insidiosus Auceps, nous supposons que
notre dessin fut exécuté immédiatement avant le dessin préparatoire
pour l'estampe qui ne devait être qu'une combinaison de notre dessin
et du dessin à Chatsworth (T. 19) où les rochers du premier plan
apparaissent déjà.

Le site représenté serait, selon une supposition du docteur E. Bier,
la vallée du Ticino, près des châteaux du Castello Grande et de Monte-
bello, prise du côté italien. Nous voudrions cependant attirer l'atten¬
tion sur un dessin de Michiel van Overheek (collection P. de Boer,
Amsterdam, exposé, en 1958, à la Morgan Library, New York, sous le
numéro 83), où le même paysage porte cette inscription : «proche de
Grenoble» (fig. 6). Ce devrait donc être la vallée du Rhône. (Sur le
revers de notre feuille, il y a une inscription plus tardive, peut-être du
XVIIIe siècle : « View on the Rhine Heemskirk, Devonshire ».)

De la même époque environ doit être datée la feuille récemment
acquise (1958) par le Musée Britannique et publiée par Christopher
White 12 (fig. 7). Originellement, Bruegel a dessiné seulement la masse
continue de la montagne, et c'est plus tard qu'il a ajouté, dans des
repentirs, les deux rochers qui en brisent la ligne. Ainsi il a conféré
une silhouette plus intéressante et plus riche à cette grande masse
lourde.

Nous devons supposer qu'il existait jadis un dessin très semblable,
exécuté par Bruegel après celui de Londres, et qui a servi de modèle
à l'eau-forte, dont l'exemplaire unique est conservé à Amsterdam au
Cabinet des Estampes 13 (fig. 8). En effet, le motif principal, la forme
de la montagne dont la ligne est interrompue par les deux rochers,
est très semblable (en image inversée), ce dont on peut conclure que
l'eau-forte nous transmet la composition d'un dessin perdu de Bruegel
datant des environs de 1555.

De la même année doit probablement être daté le grand dessin
à la plume d'un Paysage alpestre avec un château et un village près
d'un fleuve (fig. 9). Cette feuille fut acquise en 1952 par la Morgan
Library li. Quoique la signature à droite en bas me semble avoir été

12 Christopher White, dans Burlington Magazine, 1959, p. 336 .s.s. Je remercie
Monsieur Christopher White de m'avoir aimablement envoyé la photographie.

13 Cf. F. W. H. Hollstein, Dutch and Flemish Etchings, III, p. 255, n° 2a.
14 Ce dessin fut publié par F. Adams, Jr. dans Third Annual Report to the Fellows

of the Morgan Library, 1952, p. 64 ss. Il fut mentionné ensuite par Benesch,
Kunstchronik, 1953, p. 79, par Grossman, Bulletin Mus. Boymans, 1954, p. 54,
note 43, et dans Treasures from the P. Morgan Library, Fiftieth Anniversary Exh.,
1957, n° 87, pi. 59 (ici la date de 1553 est proposée). Je remercie la Morgan Library
de m'avoir autorisé à publier ici ce dessin.
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9. Pierre Bruegel l'Ancien, Paysage alpestre. Pierpont Morgan Library, New York.
(By courtesy of the Pierpont Morgan Library).

ajoutée plus tard, l'authenticité du dessin me paraît hors de doute. Le
dessin a pour mesure 357 x 444 mm et est donc de dimensions exception¬
nellement larges. La feuille est aujourd'hui renforcée par une autre
feuille collée au dos. Elle a souffert près de la marge en haut. Le
filigrane en est une fleur de lys avec une couronne. Il y avait autre¬
fois l'inscription suivante, d'un collectionneur sans doute, en haut, à
gauche : « On the Rhine », qui fut récemment éliminée.

Dessiné à la plume, cette œuvre est rehaussée au lavis. On peut
distinguer trois encres qui correspondent probablement à trois étapes
de l'exécution. L'artiste a commencé probablement au deuxième plan,
là où le fleuve, avec le bateau et la berge à gauche, sont dessinés avec
une encre sépia jaunâtre. Ensuite, il a probablement exécuté les mon¬
tagnes du fond, le château fort et le village avec une encre un peu
plus foncée, enfin les buissons du tout premier plan avec une encre
encore plus sombre. Le lavis foncé à gauche et au milieu du premier
plan en bas nous semble avoir été ajouté, peut-être au XVIIe siècle.
Un lavis clair et transparent couvrant les arbres à droite et le château
pourrait aussi avoir été ajouté après coup 15.
15 Un autre dessin de Bruegel, remanié par le lavis au XVIIe siècle, est mentionné

dans mon livre, sous le numéro 5.
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